
Zeitschrift: Revue suisse de photographie

Herausgeber: Société des photographes suisses

Band: 10 (1898)

Heft: 10

Artikel: Des causes de troubles apportées aux images radiographiques par
l'emploi des écrans dits renforçateurs

Autor: Londe, A.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-524388

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 22.02.2026

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-524388
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


Xme ANNEE N» io OCTOBRK 1898

[^evu£ Suisse photograph
Omnia luce!

La *I{edaction laisse ä chaqite auteur la responsabilite de ses ecrits.
Les. vianuscrits ne sont pas rendus.

Des causes de troubles

appoftees au* images padiogpaphiqaes pap l'emploi
des eepans dits penfopeateops.

ivers auteurs ont propose, en radiographic, l'emploi
d'ecrans fluorescents ou phosphorescents appliques

plaque photographique : ces ecrans, dits renforca-
teurs, auraient pour effet, pour une exposition donnee,
d'augmenter Fintensite du negatif ou, inversement, pour
une valeur determinee de celui-ci, de permettre une
notable reduction de la pose. Comme substances jouissant
de ces proprietes, on a indique le platino-cyanure de

bartum, celui de potassium, le tungstate de chaux, le

sulfure de calcium, le sulfure de zinc de Ch. Henry, etc.
Si les auteurs ne sont pas d'accord sur la valeur comparative

de ces divers produits au point de vue de Faction
renforcatrice, tous reconnaissent que l'image est alteree

par le grain des cristaux des sels constituant l'ecran.

sur la
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Radiographic poMtne

Legende.

Radiographic d'une grille faite avec laide de divers eerans
fluoresceins. — N° i. eeran de la maison Kahlhaum. N° e, eeran ali
sulfure de /ine de Ch.Henn. N° 3, ceran simple au sulfure \iolet de

Beequeiel. N» 4. eeran au platino-evanure de har\um a piain ties
fin. N° 5, eeran au platino-e\anure de Harsum a tres pros grain.
N" r>, plaque sans eeran.
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Nous avons entrepris d'etudier, d'une maniere systema-
tique, l'effet renforcateur de divers ecrans et de rechercher
si l'indecision des images obtenues est bien due au grain
de la couche ou a d'autres causes non encore indiquees.
Les resultats que nous avons obtenus sont de nature a

eclairei\quelque peu la question.
Nous avons fait porter nos recherches sur cinq sortes

d'ecrans qui sont les suivants :

N° i. Ecran de la maison Kahlbaum.
» 2. » au sulfure de zinc de Ch. Henry.
» 3. » souple au sulfure violet de Becquerel.
» 4. » au platino-cyanure de baryum ä grain tres fin.
» 5. » au platino-cyanure de baryum ä tres gros grain.

Ces divers ecrans, decoupes en forme de rectangles, ont
ete accoles les uns aux autres de maniere ä recouvrir la

plaque, une partie de celle-ci etant laissee lib re pour noter
l'impression obtenue sans ecran. De cette maniere, il etait
possible, par une exposition unique, de noter l'effet produit
sur la couche photographique libre et recouverte des cinq
ecrans.

Notons, tout d'abord, les varietes d'illumination de ces

divers ecrans sous l'intluence de l'ampoule : n° i, bleu clair;
n° 2, gris a peine visible; n° 3, violet fonce ; n° 4, vert-
jaune tres clair ; n° 5, vert-jaune tres clair.

Apres une exposition meme tres courte, le n° 2 reste
seul phosphorescent, les autres s'eteignent ; nous avons
done affaire ä un ecran phosphorescent et ä quatre ecrans
tiu ore scents.

Apres chaque experience, et pour ne pas introduire de

cause d'erreur, nous avons attendu que la phosphorescence
du n° 2 füt eteinte, ou nous l'avons eteinte au moyen d'une

exposition de quelques instants ä la lumiere rouge. Nous
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signalons en passant ce precede comme tres pratique pour
eteindre les ecrans phosphorescents, tels que ceux de

M. Ch. Heniy.
Nous avons alors expose une plaque photographique

sous nos divers ecrans, ä om,4o d'un tube bianodique
actionne par une bobine de om,2o d'etincelles (interrupteur
rotatif ä grande vitesse A. Londe). La duree d'exposition a

ete, dans chaque experience, de trente secondes.

Experience I. — Une main est posee sur le chassis con-
tenant la plaque et les ecrans. Le negatif montre :

i°Que Taction des divers ecrans est absolument diffe-

rente. Le maximum d'action renforcatrice est obtenu sous
l'ecran n° 1, puis sous le n° 3, c'est-a-dire sous les ecrans a

fluorescence violette ; l'ecran phosphorescent et les ecrans
au platino-cyanure de baryum n'ont produit aucun elfet
renforcateur special; Tintensite est plutöt inferieure ä celle
obtenue sur la plaque ä nu. Ces resultats confirment Taction

nettement renforcatrice de certains ecrans, mais infirment
Taction annoncee du sulfure de zinc et du platino-cyanure
de baryum.

20 Si nous examinons Timage au point de vue de la

nettete, c'est celle qui est obtenue sans ecran qui est la plus
parfaite. Celles donnees sous les ecrans 2, 4 et 5 ne pre-
sentent pas de difference tres appreciable au point de vue de

la definition, sauf en ce qui concerne le grain qui, visible
dans le n° 2, est plus marque dans le 4 et encore plus dans
le 5. Au contraire, les bandes 1 et 3 ne presentent pas de

grain, mais un trouble considerable de Timage qui est

empätee et n'a plus aucune finesse.

Pour mieux nous rendre compte de ces differences de

nettete, nous avons execute une deuxieme experience avec

un modele de forme geometrique.



Experience II. — Une grille metallique, percee d'ouver-
tures regulieres, est radiographic dans les memes conditions

d'experience (fig. 1). Les resultats sont bien plus
frappants. On constate alors que le flou de l'image, dans
les parties qui ont recu Faction renforcatrice la plus ener-
gique, est du non pas au grain de la couche, mais ä une
sorte de halo qui se produit autour de toutes les parties
admettant librement les radiations. Comme consequence,
les images des ouvertures de la grille sont augmentees d'une
facon tres sensible, et les intervalles qui les separent sont
notablement diminues. Le caractere de l'image est done

profondement change et le trouble provient non pas du

grain, mais bien du phenomene que nous venons de

signaler.
Nous avons cherche s'il s'agissait du halo classique,

lequel est produit par la reflexion des rayons sur la face

posterieure du verre : il n'en est rien, car l'effet se produit
sur papier, sur pellicules, sur plaques enduites d'une
coüche anti-halo. II s'agit d'un halo par diffusion de la
lumiere a la limite des plages bien eclairees et des plages

preservees. Cette variete de halo augmente d'ailleurs avec
la duree d'exposition.

Cet effet est uniquement du ä Faction des radiations fluo-
rescentes : il suffit, en effet, d'intercaler sur une partie de

la plaque-une feuille de papier noir entre celle-ci et les

ecrans; on realise ainsi une veritable separation des

rayons X et des rayons dus ä la fluorescence ; partout ou se

trouve la feuille de papier noir, toute action renforcatrice
est supprimee et la dimension des ouvertures redevient
normale. Dans ces parties, l'augmentation du temps de

pose ne produit plus le halo par diffusion, comme prece-
demment.

En resume, nous tirerons de ce travail les conclusions
suivantes:
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i° Certains ecrans, et en particulier les ecrans au sulfure
(de Becquerel ou marque Kahlbaum), ont une action ren-
forcatrice indiscutable;

2° Le trouble apporte ne permet pas leur emploi pour
l'obtention d'images fines et detaillees. Par contre, pour
l'indication d'une fracture, la recherche d'un projectile,
ces ecrans permettent d'avoir un resultat tres süffisant pour
les besoins de la clinique en un temps tres court, etant
donne surtout que le trouble de l'image est d'autant moins
accentue que la duree d'exposition est plus courte.

Dans ces cas particuliers, nous employons regulierement
ces ecrans et nous pouvons trouver un projectile dans le

crane, avec une pose qui varie de une ä deux minutes.

A. Londk.

(Bulletin de la Societe francaise de Photographie.)
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